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principalement dans les jours chauds de l'été peut lui donner 1
pourriture.

Allaitement chez les animaux dômestiques

Les femelles des animaux domestiques qui allaitent leurs pe
tits sont sujettes à plusieurs accidents p2nd:nt ce temps, surtoui
dans les commencements; leurs petits peuvent aussi su trouvei
dans le même cas.
. Un de ces itccidents-est la dureté du pis et la, tuméfaction di:
trayon. Il faut, pour le fair,. cesser promptement, su.penrtre l'ai
laitement, traire la mère, et mettre un cntaplasme émollient sui
ces parties. On donne aussI une nourriture raf'nkhisante, de
lavements, et on fait fi:ire un exercice modéré aux fI-melles qui
l'éprouvent.

Un autre est le difiaut de lait. Qnelquefois il tient aus te-mpé.
rament.mémîe de la mère, d'autre f.is à des cireonsiuters mo-
mentenées. On doit rechercher sa cause, et on la trouve:a le phins
souvent dans le défaut de nourriture ; on devra donc en gétéral
en donner aux mères mie abondante et d'cxcehente nature, sur-
tout -n herbes frakihes. Il périt beaucoup d'agie: lx tués :vee la

. pousse des herbes, pareu que leurs raères ne peuvent pais sécré-
ter assez de lait avec les turrages rieCs. .

Les ngneaux sont sujets à avoir dans la bouche des aihtlies
qui les empéchent de téter. Les veanx, les poulains et têne l-s
n neaux %prouvent des diarrhées, parce qn'ils ne digèrent pa:
bien le lait.

Il est des pays où on n.: laisse jamais téter lim veaux. Là, on
trait lia tire et on donne A soin petit la porion de lait convenible
On I'aeeutue à la boire en plongeant la main dedans et en lui
donnant l' doigt, qu'il suce. Oni attaehe auîisi a' fond du vasu un
chif-ron de toile, qu'on appelle la poupée. Tous le.-s petits des uni-
maux doméstiqîus.ueuvent étre a.ssujettis au meine égiie.

il est rare, mais cependant il ne trouve des petits qui ie recun:
- naissent pas leur mère, et des mères qui ne sou'reit pas quw.

leurs ietits les tettent. Ce n'est que par des soins permanents
qu'on peut redresser ces écarts de la nature.

Lersqu'un petit a perdu. sa mère et une mère son petit, il ent
souvent dificile de les .déterminer .l'un ct l'autre à .e substituer
à ce qu'il ont perdu. On dit qu'en frottant le petit viva'nt nvec le
délivre de la mère dont est mort ce petit, on parvient A déterni.
ner cette dernière à se laisser téter; mais eu n'est pas le prémier
jour que cette translation est diflicile, c'est lorsque la môle est
accoutumée à son véritable nourrhison. -

Il est de fait que plus les animaux coneonent le lait, datns
les preniiers Jours de leur vie, et plus ils deviennent groe, foi ts et
d'une bonne constitution.. C'e.t donc un bien mauvais calcul.que
.de refuser aux veaux destinés A faire dus bSufs ou des vutebea
litièrtes, même à étre livrés ait boucher, la totalité dt lait de
leur mère. C'est bien le cas de dire que, pour éparginer, on se rei.
fuse a gagner; car il n'y a pas de coumparaison entru le prix de
qtelques mesures de lait et celui qu'un amtal peut acquérir
par une&plus forte taille ou uie meilleure cnnstitution.

Petito Ch~rnique'.

Les Chemins de fer des Etats-Unis.-A la fin (e l'année 1S74
il y avait aux Etats-Unis 72.628 milles ti *e cleuins du fer, dit
1.940 avaient été contriits d ariaut l'arnée 1874. L'Etat de l1l1l.-
nois pos.sède 6,759 milles d, voie ferrée, l'Et-tt du l'ennsyh·ati-
on possède 5,687 iilles, l'Etat de New Yark 5.350 milles ct rI&-
tat d'Ohio 2,398 milles, ou un total pour ces quntre Erats de 22,
064 milles. -I)urant l'upnée 1874, les rec-tt.b de 69 273 mill-s de
vole de-ferrée ont été plus de 830 million; de piastî-es, ini:sa-nt
lin profit net d'environ 190 millions de piastres. Lrt protit net de
S1874 dépasse celuide l'innée précédente de6 millionsde pi:tstres.
Ricolles avi.e Ett71s- Utiis - Le Bulletin d) N -Yv. Yurik contient

c 4ui.suit:relativomtent aux récoltes aux Etats-Uni5 :
L-s plies continues Ont sériens.ment ntisomtîbri la perspec-

tlvéd'ince bonne r&-olto dans les états de loue-t l,'efet de ce
temps défavdriblb s'et fait senti- samedi dernier sur le marché:
lýs céréales avaient de uouýcau une tend.i-.ce à la laiuiwe. sain-
di1 dernier le blé a subi une hausse de 9å ets. à N.'ew-YorL- et à
hkcag." .

a La récolle.-La.senaine dernière, nous avons eu occasion de
voyager dans les comtés de Bagot, de. Saint-Ilyacinttlhe et de
Rouville. Partout, dans ces .comtés, le grain a la pl us -belle ap-
parence, et promet une.nbondante récolte. Là, Cotmino. dans les
autres parties de la Province, le foin a souffert *de la sécheresse
anu conmtencement du printemps..Cependant la récolte du foin

t ne sera pas a-dessous de lat..oyenti, et·méte*en plusieurs
r endroits, elle Plemportera sur et-lI-e de l'année dernière. On peut

dire la mme chose des léguies. Les fruits communs, qui se ré-
t coltent ordinairement dans les jardins, sont en assez gründe

abondanec bien qu'en plusieurs endroits les chenilles, cette nou-
velle plaie qui, depuis quelqes ainmées, semble avoir reiplacé
la imonette à blé, fks aient einplétenent détruits. Mais les
pomniwta ont tout.-fait manqué ;- les r~omîbrt'nx vergers plantés-
au pied ds mot..- Y:aunnska, Rongemont et. surtout Belmil, ne
rapporteront rien on.à peu pres rien cette année, à leurs proprié-
taires. C',.t une perte considérable. Les propriétires de ces ver-
gers coniptaient, eet attomne, sur une abandante récolte, mais
les forte. gelées du printemps auxqelles · les ehenilles vinrent
plus tard préter leur ceitk-îuars out eitiérement détruit leurs es-
piénmlee.

Une ehnse que nous avons rinarui'e dans toutes les pa-
rui.es q1i i lorteti les coin:ts ii-nitmés plus h:ut, c'est le grand
nombre de fomît-ries ét::blies depuis quelq:ies années. Claqnu
paroise ent psséd.au moiis tille, sotu·vent deux et quelquefois
trois. Malgré la quantité con-idérable de freuige que tous ces
étbl.ssements divett it-ter str les machés, le prix de cet ar-
ticle est encore assez élevé pour que les ciltivateurs en retireut
de hins, profits. Dan.m ces diverses joenlités, oi-veil- l. frange
de 10 la 10. centins la livre, ce qui vtit enie,re beaucoup mienx
que de convertir lt créme Len beurre, pareil.-Le Pionnier de
Sherbroke.

- Le Courrier de lillinois assu que les Eits le l'Ouest ait-
ront, iie.:-écolte splendide, cetac anéite. Les ciutivateurs de ces
Etats coimpltnt sur une récolte coume ils i'en ont Jnmais eue
jusqu'à pré.-ceit

- D'après l'estimation du journail Wiscons n, de Milw:nttkee;
la récolte de blé, dans cet Etait, donnera un mi-uns 30,000,000 de
bois5 eau.v, ce qui lIisserauit un surplus de 25,000,000 de bois-
sea-ix pour l'exportation.

- Des ionîvelles q'tu nuits recevons dii Sngenny nous ap.
prenineut qu'il y aura tislu bonne récolte, si toutefois les gélées
litives ne viennent détruire leurs espérances. Le foin est en
abondanee.

_ L'e-osition annuuelle le la société agricole du comté il
Richmond agira lieu à Rielhutiond le 29 septeibre prochain. L,.
société agrit oIe du conmté de Druimmo nitrai son exposition le
premier octobre, à Ulvurtoi. Celle di Cuté de SlhefTord se tien.
dra à Waterloo li 9 et le 10 septembre.-~Progri.

- Plus de 1,500,000 acres de terre ont été ensemuencés ot'
blé, l'an dernier, dans les colotie.- de l'Anstralie, et la'récolte
s'en est éevée I 18,000,000 de initots.

- Neuf mnillions de minuts de sarrasin ont été récoltés l'an
dernier en aiéèriqne.

Aîiniaux de prix :.L'hon. Cochratte, de Hillliurst, Compton,
a reçu iéceimmtttent d'Angleter-- ta-·i génisses cornes courn.s. et
qu'il destine à la reproduction. Ce sonut de magnifigqe.s bétes,
-niis il fatL être con:iisseur polir, cit ftire titi apprécition tantsoit peut exacte. 1. Cchran écrit: Pendant tout, la nison. noit
hiétnil progress..: et les Iâtitrnge. sont-tréa.nbondant-. Je u'iii ja-
uiat via îne telle prot',ion de trèfle blanc que celle qui exite
mzainti--naint.

Manibre simpli d'omwpOohdr 10 lait ia tournt

Dans les tmpe de chaleur et d'orage, il n'est pas ritre de -oir
le lait se gåter.

Oin petit éviter ce désagrén-nt e employantt.ui procédé dont
nous avoai coiataé sdnvuenit l'e0ficacité, et qui consiste à jeter
d:n1s le liqllide, chtaie fois que t'un à redouter sa dlécompo.li-
dion, soit qnelq'es grains de sel (quatre oit cinq), soit un clou
ou tout autre morceau de fer, Coiment lu fer, qui est.un excel.
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